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UN COIN

TOURISTIQUE

DE LA

VIEILLE CAPITALE

Québec -est une ville aimée, différente de toutes
celles que l'on retrouve en Amérique. Un coin d'Eu-
rope marqué par la tradition française et fort aimé
des touristes, tant européens qu'américains.

Dotée d'un nom prédestiné, la rue du Trésor
dans la Vieille Capitale québécoise est, depuis l'étep
'63, le rendez-vous des artistes, de la couleur et
même des troubadours. Pour ceux qui ont eu l'occa-
sion de visiter la Butte Montmartre à Paris, c'est un
peu un coin de la Place du Tertre que l'on retrouve
dans cette rue située entre la rue Buade et la Place
dArmes, tout près du Château Frontenac.

Cette rue est à peu près ce qu'il y a de plus
coloré dans le Quartier latin de la Vieille Capitale.
C'est une galerie dont le plafond est le ciel.
Plusieurs artistes y exposent ou y travaillent. La
majorité ont les cheveux longs et certains grattent
une guitare en attendant les clients qui në tardent
pas. Ces artistes sont plutôt jeunes; la plupart sont
étudiants et possèdent une belle culture. Leur tra-
vail des mois d'été leur permet de défrayer une
partie du coût de leurs études.

Les artistes de la rue du Trésor doivent avoir
un permis spécial de la Ville pour y vendre leurs
oeuvres; il faut que celles-ci soient exécutées et
signées par l'artiste et qu'elles ne soient pas en-

cadrées. Il ne doit égale-
ment s'agir que de pein-
tures, dessins et aqua-
relles. La vente des pro-
duits d'artisanat, de
sculpture, de céramique
ou de tous autres travaux
manuels est interdite dans
la rue du Trésor. La paix
et le bon ordre doivent
être observés et toute
activité professionnelle
cesse entre minuit et huit
heures du niatin.

Endroits autrefois
tristes et délaissés, la
rue du Trésor et ses en-


